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La chrysomèle des racines du maïs de l'Ouest, Diabrotica virgifera virgifera, 
a été trouvée au Québec en septembre 2000 dans la région de la Monté-
régie. Ceci consti tue une extension vers le nord de son aire de répart i t ion. 
De plus, à Ottawa, quelques individus se sont développés à partir du soja. 
Ceci constitue la première ment ion de développement de cet insecte sur 
du soja au Canada. 
[Advance of Diabrotica virgifera virgifera [Coleoptera : Chrysomelidae] in 
corn fields in Québec and sampling in soybean plants in Ottawa, Ontario] 
The western corn roo tworm, Diabrotica virgifera virgifera, was found in the 
Monteregie région in the province of Québec in September 2000. This 
f ind ing constitutes a northern extension of the species d ist r ibut ion. Moreo-
ver, at Ottawa, some spécimens were found developing f rom soybean 
plants. This constitutes the first ment ion of development of this insect on 
soybean in Canada. 
Trois espèces de chrysomèles des raci-
nes du maïs, la chrysomèle des racines 
du nord, Diabrotica barberi (Smith et 
Lawrence), la chrysomèle des racines 
de l'ouest, Diabrotica virgifera virgifera 
LeConte et la chrysomèle des racines 
du sud, Diabrotica undecimpunctata ho-
wardi Barber sont présentes au Cana-
da. Diabrotica barberi (sub longicornis) 
a été rapportée pour la première fois au 
Québec en 1975 (O'C. Guibord 1976) et 
est signalée régulièrement depuis (Hu-
don et al. 1984). Diabrotica u. howardi 
est observée de l'Alberta à la Nouvelle-
Ecosse, alors que D. v. virgifera est 
présente en Ontar io uniquement 
(Campbell et al. 1989). La présente com-
munication concerne surtout D. v. 
virgifera chez laquelle nous avons 
observé une nette avancée dans l'est 
canadien. 
En 1999, des observations chez 18 
producteurs de maïs-grain répartis dans 
la Montérégie ouest ainsi que des échan-
tillonnages à l'aide de filets-fauchoirs 
dans la Montérégie est (Saint-Hyacin-
the, Saint-Pie-de-Bagot, Saint-Damase 
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et Samt-Liboire) ont confirme la pré-
sence de D. barberi et de quelques 
spécimens de D. u. howardi dans les 
cultures de luzerne, trèfle et de soja, 
mais aucun spécimen de D. v. virgifera 
n'a été capturé (Tableau 1). 
En 2000, D. v. virgifera fut observé et 
des spécimens récoltés dans la Monté-
régie à Sainte-Barbe, Ormstown, Saint-
Louis-de-Gonzague, Saint-Etienne, Sain-
te-Martine ainsi qu'à Saint-Bruno-de-
Montarville (Fig. 1, Tableau 1). 
Diabrotica v. virgifera et D. barberi 
abondent dans les champs de maïs 
cultivés sur des sols argileux lourds et 
ces deux espèces passent l'hiver au 
stade oeuf. À cause des conditions cli-
matologiques peu favorables rencon-
trées durant la saison 2000, l'éclosion 
et le développement larvaire se sont 
étalés sur une plus longue période de 
temps et les adultes émergèrent tard en 
août. Des adultes ténéraux des deux 
espèces ont été récoltés aussi tardive-
ment que le 3 octobre 2000. 
En Ontario, D. v. virgifera a été rap-
porté pour la première fois en 1975 
(FoottetTimmins 1977). K. Bereza (com-
munication personnelle) et l'auteur prin-
cipal ont suivi son déplacemnent vers 
lest, si bien qu en 1990, elle était pré-
sente à Ottawa, Winchester, Prescott et 
Cobden (Agriculture Canada 1991). En 
1999, des observations dans le maïs, 
ainsi que du dépistage à l'aide de piè-
ges lumineux et de filets-fauchoirs dans 
la luzerne, le trèfle et le soja ont confir-
mé la présence de D. v. virgifera à l'ouest 
de la route qui part d'Ottawa et se rend 
à Iroquois (route 31 ), à l'exception d'une 
mention à l'est de la route 138 (Crysler) 
par J.M. Montpetit (communication 
personnelle). 
Diabrotica v. virgifera cause des dom-
mages similaires mais plus importants 
queceuxdeD. barberi. Les larves et les 
adultes peuvent occasionner une dimi-
nution importante des rendements. Les 
larves qui s'alimentent à partir des ra-
dicelles ou creusent des galeries dans 
les racines primaires du maïs peuvent 
causer la verse du maïs ou la formation 
de cols d'oie. Si la regénération des 
parties endommagées ou la croissance 
des autres racines est trop lente, une 
pluie abondante ou un fort vent peu-
vent augmenter la verse et rendre la 
récolte plus difficile. D'autre part, les 
adultes des deux espèces s'alimentent 
du limbe des feuilles réduisant ainsi la 
photosynthèse ainsi que du pollen sur 
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Tableau 1. Nombre de Diabrotica capturés à l'aide du filet-fauchoir en 1999 et 2000 dans la 
luzerne, le trèfle et le soja 
Diabrotica 
Nombre total de 
Site barberi virgifera howardi coups de filet3 
1999 
Saint-Hyacinthe 110 0 1 200 
Saint-Pie-de-Bagot 123 0 1 100 
Saint-Damase 71 0 2 200 
Saint-Liboire 31 0 0 100 
Sainte-Barbe 62 0 0 100 
Saint-Polycarpe 338 0 2 200 
2000 
Saint-Michel 1 0 0 100 
Saint-Jacques-le-Mineur 43 0 1 100 
Saint-Bruno-de-Montarville 19 7 0 100 
Sainte-Barbe 32 1 1 200 
Ormstown 499 1 0 200 
Godmanchester 61 0 0 100 
Coups de filet donnés en septembre 
la panicule ou sur les soies de l 'épi. Le 
broutage intensif des soies peut pro-
duire des épis non rempl is et une d im i -
nut ion du rendement. Les épis endom-
magés par la pyrale du maïs {Ostrinia 
nubilalis Hùbner) ou les oiseaux att i -
rent les chrysomèles qui se nourr issent 
de l 'amidon des gra ins. Les adul tes 
deviennent ainsi des vecteurs de mala-
die, comme la fusariose de l'épi qui 
d iminue la qual i té du grain et les ren-
dements. 
Aux États-Unis, on a rapporté qu 'une 
populat ion de D. v. virgifera s 'a l imen-
tait sur le maïs et sur le soja (Steffey et 
ai 1999). Af in de véri f ier si ce phéno-
mène existait au Canada, nous avons 
entrepris en 1999, et répété en 2000, de 
placer à la Ferme expér imentale centra-
le d 'Ottawa (ON) des entonnoirs ren-
versés enfoncés dans le sol dans la 
pépinière de Diabrotica. Cette pépiniè-
re mesure 55 m x 100 m et a été ense-
mencée avec du maïs depuis 1989. En 
1999, une moi t ié de la pépinière a été 
semée avec du soja, l 'autre avec du 
maïs et vice-versa en 2000. Durant les 
deux saisons, des adultes ont été récol-
tés dans le soja (Tableau 2) conf i rmant 
ainsi que D. v. virgifera a complété son 
cycle b io logique sur le soja au Canada 
également. L 'examen des racines de 
soja a permis d 'observer la présence de 
dommages superf iciels et des galeries 
semblab les à celles observés sur le 
maïs. 
Tableau 2. Nombre de Diabrotica spp. récoltés à l'aide d'entonnoirs renversés placés dans 
du soja et du maïs à Ottawa en 1999 et 2000 
Diabrotica 
barberi v. virgifera Nombre d'entonnoirs 
Soja 
Maïs 
1999a 2000b 
7 0 
23 16 
1999a 2000b 
46 2 
25 44 
1999a 2000b 
32 24 
16 32 
a
 Captures du 19 juillet au 31 août 1999. 
b
 Captures du 6 juillet au 1 septembre 2000. 
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Bereza (1986), Hartman (1997) et 
Schaafsma (1991) suggéraient d'effec-
tuer une rotation avec le soja pour 
contrôler les populations de chrysomè-
les sur le maïs. Nos observations re-
mettent en question cette pratique de 
gestion pour les chrysomèles des raci-
nes. Puisque nous avons trouvé une 
population de D. v. virgifera qui se 
développe sur le soja, la rotation du 
maïs au soja risque d'amplifier les pro-
blèmes occasionnés par ce ravageur 
plutôt que de les réduire. 
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